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RESUME

Les auteurs. après avoir passé en revue les différentes marques utilisées
pour les Sélaciens. décrivent celles qu`.'ls ont mises au point. Leurs expé-
riences de marquage ont eu pour cadre le golfe de Tunis. Les résultats obtenus
sont encourageants.

ABSTRACT

The different methods of tagging utilized for the Selacians have been
reviewed, describing those that appear ro 7`a_i:_ei`›tg bc most promising. Tagging
experiments have been conducted in the Gulf of Tunis and the results obtained
are encouraging.

1. INTRODUCTION

Les Sélaciens ont fait l*objet, en divers points du globe,
d'expériences de marquage afin cl'etudier leur comportement,
leur croissance et l'état d'exploitation des stocks. A notre con-
naissance aucun travail de ce genre n'a été realisé, jusqu'à
ce jour, en Méditerranée.

Les marques adoptées par les chercheurs (I.C.E.S., 1965)
sont le plus souvent : le disque de Petersen et le fanion (flag
tag) puis viennent le harpon (nylon-barbed dart tag,
stainless-steel-barbed dart tag, Davies et Joubert, 1967;
Kato et Carvallo, 1967), le bouton mécanique en matière plas-
tique (Cable, 1950) et ses dérives rototag et O.R.I. tag (Kato
et Carvallo, 1967; Davies et Joubert 1967) la barrette en métal

(I) Laboratoire de biologie marine, Faculté des sciences. Tunis.
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(strap tag) qui est une marque auriculaire utilisée normale-
ment pour le bétail (Kato et Carvallo. 1967), la marque interne
en matière plastique introduite par une fente dans la cavité
abdominale du poisson (Olsen, 1953 et Holden, 1968), celle
utilisée par Aasen (1962) du type << plastic roll tag >> ainsi
décrite << yellow alcathene film rolled around a care of blue
alcathene ›> et enfin la marque spaghetti (Jensen, 1969).

Le disque de Petersen sert à. marquer aussi bien les Pleu-
rotrémes (Davies et Joubert, 1967; Hansen, 1963; Holden, 1962,
1965 et 1968: Holland, 1957; Jensen, 1969; Kato et Carvallo,
1967; Olsen, 1953 et 1954, etc.) que les Hypotrêmes (Fulton,
1892-1893; Steven, 1936). Les autres marques sont surtout
utilisées pour les requins (Squalus, Mustelus, Carcharhinus,
Galeorhinus, Alopias, Prionace, Sphyma, etc.).

Les marques du type disque de Petersen, fanion, rototag.
ORI tag, strap tag sont généralement fixées sur la premiére
nageoire dorsale. Pourtant Jensen (1969) place le disque de
Petersen sur le museau de Soualus acanthias et Steven (1936)
sur les nageoires pectorales des raies. Les strap tags ont aussi
été mises sur les nageoires pectorales des squales par Kato
et Carvallo (1967) et les rototags sur la nageoire anale par
Davies et Joubert (1967). Dans ces deux derniers cas les résul-
tats obtenus sont très mauvais. Les marques du type harpon
et spaghetti sont fixées dans le dos de 1'animal entre les deux
nageoires dorsales, quelquefois il en est de même pour la mar-
que fanion (Beverton et coll., 1959 et Holden, 1962).

D'aprés les études faites jusqu'a ce jour on peut conclure
que les marques harpon (Kato et Carvallo, 1967 et Davies et
Joubert, 1967) et spaghetti (Jensen, 1969) donnent de trés
mauvais résultats, elles sont rejetées rapidement.

L'emploi du disque de Petersen est parfois critiqué, d”apres
Olsen (1953 et 1954), Kato et Carvallo (1967), Davies et Jou-
bert (1967) cette marque fixée a la premiere nageoire dorsale
tombe très facilement, pourtant Holden (1968) montre que
placé a la base de cette nageoire il peut donner des résultats
supérieurs a ceux obtenus avec la marque fanion. Les rototags,
strap tags, O.R.I. tags et les fanions s*ils ne sont pas parfaits.
semblent provoquer moins de nécrose et les pertes sont moins
nombreuses que pour les types précédents (Kato et Carvallo
1967, Davies et Joubert 1967).

2. DESCRIPTION DES MARQUES EMPLOYEES

Compte-tenu des moyens dont nous disposons, de la mor-
phologie des Sélaciens et des résultats obtenus par les auteurs.
nous avons fabrique deux marques, la première est dérivée
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de la marque Archer (Jakobsson, 1970) et la seconde est du
type fanion. Ces marques ont été réalisées avec des rubans en
matiere plastique souple sur lesquels on peut graver des chif-
fres et des lettres a l`aide d'un appareil vendu dans le com-
merce sous le nom de << Dymo >>. Ce ruban est trés résistant
à. l'eau, les salissures s`y fixent difficilement, les renseigne-
ments inscrits dessus ne sont absolument pas altérés par un
long séjour en mer (513 jours).

a) Marque Archer
Ce type de marque est constitué par une paire d'étiquettes

de 33 × 9 mm en matiere plastique souple, percées chacune
d'un double trou et reliées entre elles par une broche métal-
lique (acier inoxydable ou maillechort) en forme de U dont
les branches ont un diamètre de 0,8 à. 1,1 mm selon les cas
(pl. I, fig. c). La marque pèse au total 0,5 g. Quelquefois la
face interne des étiquettes a été tapissée d'une couche de
mousse de polyuréthane de 2 mm d'épaisseur, collée avec de
<< l'Araldite ›>. Le poids total de la marque est alors de 0,8 g.
Cette couche de mousse a pour but d'adoucir les frotte-
ments des plaques au niveau de la peau et ainsi d'éviter une
ulcération prématurée. Sur l'une des étiquettes sont gravés :
une lettre, par exemple << R ›> pour les raies, un numéro et
INSTOP, sigle de l'Institut national scientifique et technique
d'océanographie et de pèche et sur l'autre SALAMMBO, loca-
lité où est situé cet organisme.

b) Marque fanion

Elle est fabriquée avec un ruban de matiere plastique de
0,6 mm de largeur replie et collé a << l'Araldite ›› si bien que le
fanion une fois terminé mesure 5 cm de longueur. Au niveau
de Pextrémité reployée on a percé deux trous dans lesquels
est passé un fil de nylon tressé ou câblé de 0,35 mm de diamé-
tre. Ce fil est noyé entre les lames de la marque dans une
masse « d'Araldite ›> pour éviter une déchirure éventuelle du
ruban de plastique. Le fil est noué pour former une boucle
de 5 a 9 cm de long, boucle elle-même divisée en deux parties
par un nœud placé a 1,5 cm environ de l`extrémité du fanion
(pl. I, fig. a). Le poids total de cette marque est de 0,3 a 0,5 g.
Les deux faces du fanion portent les memes inscriptions que
dans le cas de la marque Archer.

3. UTILISATION DES MARQUES
* .

La marque Archer a surtout été utiliséenpour les Hypo-
tremes. La broche est enfoncée dans la nageoire pectorale
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(pl. I, fig. f) la plaque supérieure est mise en place, les extré-
mités libres du fil métallique sont recourbées une premiére
fois pour maintenir la marque et une seconde fois pour éviter
de blesser l'animal (pl. I, fig. d). Les pointes de la broche sont
toujours situées a la face supérieure du disque ainsi que l'éti-
quette portant la lettre, le numéro de référence et INSTOP
(pl. I, fig. c et d).

En aquarium nous avons constaté que cette marque n'est
pratiquement pas rejetée pourtant le bord des lames de plas-
tique blesse localement le poisson. En mer, le même phéno-
mène se produit. Aprés un peu plus de 17 mois de liberté les
raies présentent une zone sanguinolente autour de la marque
sans qu'll y ait trace de cicatrisation. Avec une couche de
mousse de polyuréthane cet inconvénient s'atténue mais l'air
retenu dans cette matière rend difficile la plongée des petits
animaux lorsqu'on les rejette à. l'eau, ils sont alors la proie
des mouettes. Ce type de marque fixé a la nageoire dorsale
ou aux pectorales des requins a donné de très mauvais résul-
tats. Nous avons remarqué, en aquarium, que lorsque ces pois-
sons se déplacent, les plaques vibrent sous l'action de l'écou-
lement de l'eau le long de leur corps ce qui provoque une forte
irritation, une inflammation qui évolue en nécrose des tissus
d'où perte de la marque.

La marque fanion a été utilisée principalement chez les
requins. Elle est placée a l'aide d'une aiguille de Reverdin au
centre de la base de la premiére nageoire dorsale (pl. I, fig. e).
Comme le montrent les figures b et e de la planche 1, on
évite de faire un nœud coulissant qui étrangle les tissus et
provoque leur nécrose comme nous l'avons constaté en aqua-
rium.

En plaçant la marque il faut faire attention d'introduire
le fil bien a la base de la nageoire, nettement au dessous des
actinotriches car s'il est placé entre ces rayons, la nageoire
se déchire assez facilement. Nous n'avons jamais constaté de
nécrose. Après plus d'un an de liberté le trou pratiqué par
Paiguille ne s'était pas agrandi mais pourtant aucune trace
de cicatrisation n'était apparente.

Cette marque a été aussi fixée au niveau de la jonction
nageoire pectorale-nageoire pelvienne des Hypotrémes (raies
et torpilles), l'aiguille ne perçant que la peau et non les mus-
cles et les rayons (pl. I, fig. f). Cette méthode a donné d'excel-
lents résultats, la blessure pratiquée par l'aiguille se cicatri-
sant rapidement.
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4. LIEUX DE MARQUAGE ET DE REJET DES SELACIENS

Nos expériences de marquage ont eu pour cadre le golfe
de Tunis.

Le travail a été réalisé a terre ou en mer. Le marquage
a terre a été fait a l'INSTOP sur des Sélaciens péchés au tré-
mail ou ramenés vivants par les chalutiers. Ils ont été rejetés
a la mer au port de La Goulette ou le long de la plage qui
jouxte l'institut. En mer, le travail a été effectué à. bord des
bateaux de l'INSTOP. Les animaux sont placés dans le vivier
du bateau et seuls les individus présentant une parfaite vitalité
sont rejetés a la mer.

5. INFORMATION DU PUBLIC

Une opération très importante pour la réussite du mar-
quage est d'assurer une bonne information des pêcheurs afin
de récupérer les animaux marqués. Nous l'avons fait a l'aide
d'affiches polycopiées sur lesquelles figurent une raie et un
requin marqués. Il est également indiqué qu*une récompense
de 500 millimes est offerte par animal ou marque rapportés
avec les renseignements suivants : lieu et date de péche et
taille du poisson (le poisson est rendu au pécheur s'i1 le dé-
sire). Des contacts directs ont aussi été pris avec les profes-
sionnels de la pèche. Ce type d'information s'est révélé insuf-
fisant car sur les marchés des environs de Tunis nous avons
recueilli des Sélaciens marqués. Aussi une campagne d'infor-
mation a été entreprise auprés des revendeurs de poissons.

6. RESULTATS OBTENUS

Du 3 octobre 1969 au 27 mai 1971 dix espèces de Sélaciens
ont été marqués, sur 980 individus rejetés a la mer munis
d'une marque 53 ont été repris soit 5,41 % en 601 jours d'expé-
rimentation.

Le tableau 1 résume les résultats obtenus pour les deux
grands groupes, Pleurotrémes et Hypotrémes ainsi que pour
chaque espèce. Le tableau 2 indique en détail les caractéris-
tiques concernant chaque reprise. Le pourcentage de recap-
tures 5,41 % quoique assez faible ne diffère pas beaucoup de
celui obtenu par certains auteurs ayant travaillé dans des
zones de pèche certainement plus intensivement exploitées
que les côtes tunisiennes. Par exemple, pour les mers septen-
trionales de l'Europe, Aasen (1962) indique 6 % de reprise
pour Squalus acanthias, Holden (1962 et 1968) 2,4 à 5,8 %,



TABLEAU I

Résultats des marquages

S<'_vI

Squalus blaín vi/lei . . . . . . . . . . .

Mu * elux sp. . . . . . . . . . . . . . . . _

Squarinu squatina . . . . . . . . . . .

Tor

Raja

Raja

Raja
Raja

My!

PLEUROTREMES

iorlzinus ('am'c'ula . . . . , . . .

.SI

Î Î | | i Î 1 n 1 Î I-

Nombrc Nombre
Espèces dfindividug de lPourccnt.ige

marqués ' reprises

(›1

34

318

15

5

1)

24

2

Total . . . . . . . . . .

HYPOTREMES

Pedo mrpezlu . . . . . . . . . . . .

miralems . . . . . . . . . . . . . _

radula . . . . . . . . . . . . . . . . _

vlavata . . . . . . . . . . . . . . . .
alba . . . . . . . . . . . . . . . . _ .

I)a.s'_van`.s* pusrinuzu . . . . . . . . . . .
iobatis aqnila . . . . . . . . . . _ .

428

101)

124

239

2

3

51

24

31

(1

2

l'-1

1)

1)

(1

(1

Total . . . . . . . . . . 552

Total général . . . . . _ . 981)

'73

53
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Espèce

Scyliorhinus
canicula

Mustela: sp.

Taille
en cmSexe

TABLEAU 2

Liste détaillée des reprises

SéjourDate Date Lieu. _ en mer _ .rejet reprise . rejet

Zmmmm

42.5
43
42
40
49

:saw:-más:

51
62
55
65

_ ?
55
63
63
52
59

M 59
M 54

1.
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enjour

Lieu
reprise

D`stance parcourue
enkm

Observations

Êgeew @în-ni-si-¢tu`JÎ"`Î"È" \l\10\Ö\O\©©\O\O\D

ku in

--@Jn-1:- î“'.\'I"ï"$^&^'.*^'.*^':“P° -~occooo~

-~Q\›-L;)›-si-n›-1

.69

.70

.70

.7l

.70
70

.70
2.70
2.70
2.70

12.12.70
21.01.71

4he

›-flbàtd\Ji-*

6
439

5
156

2
30
16
20

I

1
23

uresl
4

Salammbô
Salammbô
Salammbô
Carthage

Salammbô

Salammbô

41 ï Îî

Le Kram
Carthage
Le Kram

Radès
Le Kram

Ras Fartas
Raouad | Ras Fartas
Raouad

La Goulette
La Goulette
La Goulette
La Goulette
Axe Golfe
Axe Golfe
Ras Fartas

La Goulette
Ras Fartas

Ras _Fartas
Soliman

Sidi Bou Said I
Axe Golfe
Ras Fartas
Ras Fartas

Sidi Bou Said
Ras Fartas

Ras Fartas
Korbous

kil-hfillklikli

28
31
31
16

8
30
28
15
15

1

28
10

I Trémail-mort
1 Trémail-mort
Trémail-mort
Trémail-mort
Trémail-mort

i Chalutier-mort
Trémail-mort

l Trémail-mort
A Trémail-mort pesait 3 kg
_ Trémail-mort
Chalutier (57 cm)
Trémail-mort
Trémail-mort
Trémail-mort
Chalutier-relache la

Goulette retrouve le 13
à Ras Fartas mort

Trémail-mort
Chalut-relâché devant

Korbous



TABLEAU 2 rsuiiei
Î G, Î _  i 1 I i | Î G i-1. î îú í_ I

Sexe
Espèce Taille Date Date Séjour

BR ITICI'en cm rejet reprise .enjour

Lieu 1 Lieu
rejet À reprise i

[ICC
.-1ma

-n

D'st parcourue
enkm

Observations

1
I M

Muste!us sp.

wawazz?

1
1 1

:Ml
1M..

M
.M

1

1
AF

Squafina
squarina

Raja radula

"f'1'T1"1'1

59.5

56
64.5
60

57
65.5
55
60

54
56

55.5
61

39
I Milló

I
1 1
H

29.01.71 12.03.71 52

._ I I2.03.7
12.03.72 '
12.03.72 `

_6.02.7I l
14.05.7I 30

1 1.01 .70 3. 7.,29.1 1.0.0-'1.7l .-..

"-J*-J F\|›_.i_n-...`) paoaso C-.QCDC5J*-.)I_~

\J 52
._ 30
.-_.. 30

:A

\O'Ji

(_1å1§ç___,@*ti--L\JJ -J-_1~.J×Ji\$fi›F\

J

137:

39_o1_71 1* 13.02.7i .
l3.02.7l '9.04.7I

13.02.71 1 31.03.71
19.03.71 23.05.71

16
66

47
65

1
1-

31.10.69 12.11.69 12
5_03_70j 7.02.7l 1 186

17.5 14.12.69 i 16.01.70 1 29
141269 30170 2014 _ . _ -

¿ 36 U 30_12_69 1 15.04.70 105
l

Axe Golfe

Axe Golfe
Sidi Bou Said
Sidi Bou Said

›~ 1Salammbo
Korbous

La Goulette
Ras Fartas

Ras Fartas
Korbous

Korbous
Zembretta

Salammbô
Zembra

Salammbô
Salammbô
Carthage

ifflf_

U
1

Korbous

Sidi Bou Said
Korbous
Korbous

Carthage
Sidi Bou Said

Korbous
Sidi Bou Said

Korbous
Hammam-Lif

Sidi Bou Said
Hammam-Lif

Carthage
Cap Bon

Sidi Bou Said
Carthage

Bir El Bey

25

15
20
20

10
20
'.7 0
22

10
12

20

10
25

8
5

17

F lette

Chalut-rejeté port de La
Goulette reprise Lai
Goulette le 14.3.7l 1

Chalut-rejeté La Goulette*
Chalut-rejeté La Goulettel
Chalut-rejeté port de Lai

Goulette 1
Trémail-rejeté Salammbô L
Trémail (taille 671 mort _
Trémail-mort A '._
Chalut-relâché La Gou

Chalut-relâché Korbous *_
Trémail (taille 57,51

mort J
Trémail-mort
Trémail-mort 1

1
1

Trémail-mort «
Trémail-mort I

Trémail-rejeté Sa1ammbô_
Trémail-rejeté Salammbô
Trémail-mort

l .ll
I*



Espèce

 

Ruja rmhria

Raja miraletus

Torpedu
mrpedo

17

Sexe

M
F

Zšmmãšmmm

F
F

ZZZZ

M
M

Taille
en cm

Date
rejet

TABLEAU 2 (_suite et fin)

8.

 il

CH Iïlef
Lleu

I`€Dl"lS€ . I`€]€Î I'€pI`lS€

36,5
40

16
31
23
27
32.5
32
39.7
10
8.5

21
28

15
25.5
26.5
28.5

29
2-1.5

30.12.69
31.12.69

5.01 .70
17.01.70
25.05.70

5.08.70
5.08.70

31.12.70
30.12.69
20.04.70
10.04.70

30.12.69
13.02.71

13.08.70
13.08.70
12.09.70
12.09.70

2.71
2.71U-in-A (nm OO

31.07.70
13.02.71

15.04.70
2.04.70

31.05.70
9.10.70

20.10.70
7.01 .70

27.05.71
21.04.70
19.04.70

21.01.70
403.71

28.08.70
6.10.70

30.09.70
19.09.70

1.03.71
16.02.71

Cfl 101.11'

213
409

100
16
6

65
75

7
513

1
9

22
21

10
54
18

l 7

1 16
1

Gammarth
Korbous

Salammbô
Salammbô
Salammbô
Carthage
Carthage

Salammbô
Carthage

Salammbô
La Goulette

Axe Golfe
Sidi Bou Said

Carthage
Ras Fartas
Borg Cedria

Radès
Ile Plane
Carthage

Ras Fartas
Salammbô

La Goulette

__ Raouad _ 1 Carthage
Std! Bou Said \ Ras Fartas

Malh
Malh

Ghar E1
Ghar El
Ghar E1 Malh
Char El Malh

Kram

Sidi Bou Said
Sidi Bou Said
Ghar E1 Malh

Raouad

Sidi Bou SaidLe
Salammbô il Carthage

Dstmoe
ouru km
C

gl

p'rc

25
25

5
28
18
17
35

5
25

10
30

35
35
0

33

8
5

Cn

Sé'our _ _D te 'I Lieu
- N . . \U

Y] Trémail-relache i

Observations

Chaíut-mort
Chalut-rejeté à Sidi Bou.

Said
Trémail-rejeté Salammbô
Trémail-mort
Trémail-mort
Trémail-rejeté Salammbô
Chalut-mort I
Trémail-rejeté Salammbô __
Trémail-mort (40 cm 1 Éfl
Trémail-mort 1
Trémail-mort

Trémail-rejeté Salammbô'
Trémail-mort

ITrémafl-mort
Trémail-mort

C Trémail-mort

1 Salammbô
Chalut-mort
Trémall-re]eté Salammbo
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Beverton et coll. (1953) 3 % pour le méme poisson. Sur les
cotes d'Amérique on retrouve les mémes pourcentages, Jensen
(1961) 5,8 %, Holland (1957) 6,7 % etc. D'autres auteurs don-
nent cependant des pourcentages nettement supérieurs, Davies
et Joubert (1967) 26 a 44 % pour divers requins d'Afrique du
Sud, Kato et Carvallo (1967) 2 a 14 % pour des squales du
Pacifique est, Steven (1936) 33 % pour des Raies (R. Clavata)
marquées dans la Manche, dans le secteur de pèche des cha-
lutiers anglais.

A la lumière de ces résultats nous pouvons considérer que
notre expérience de marquage a réussi, surtout si l'on pense
a la méfiance naturelle du pécheur qui préfère un gain faible
et certain plutot qu'une récompense forte mais à. ses yeux
aléatoire. De plus, dans le golfe de Tunis l'emploi des filets
trainants (chalut) est interdit en permanence en deça de la
ligne joignant Sidi-Bou-Said a Korbous et du ler juin au
15 septembre au dela de cette ligne, ce qui réduit les chances
de reprise dans ce secteur.

Nous avons obtenu quelques renseignements sur les dé-
placements et le comportement des Sélaciens. Pratiquement
tous les poissons marqués sont restés dans le golfe de Tunis.
Les plus longs déplacements ont été faits par deux Torpedo
torpedo et une Raja radula qui ont parcouru 35 km respec-
tivement en 10,54 et 75 jours.

Un Mustelus sp. a traversé en 4 heures le golfe de Tunis
a une vitesse d'environ 7 km a l'heure puisque relache a
Salammbô a 12 heures il a été repris vers 16 heures a Ras
Fartas (28 km environ).

Les Mustelus, quelque soit le lieu de remise a l'eau ont
tous été repêchés sur la cote sud-est du golfe de Tunis entre
Soliman et Ras Fartas. Cette zone semble étre un lieu d'hiver-
nage pour les immatures car comme le montre le tableau 2,
beaucoup d'individus marqués en décembre et janvier y ont
été repris en mars-avril. De plus ce secteur peut être consi-
deré comme une véritable nursery, les jeunes immatures de
40 a 70 cm y sont abondants et restent sur place assez long-
temps, jusqu'a 439 jours de liberté.

Quoique le nombre de jours de liberté soit en moyenne
assez peu élevé (minimum 4 heures maximum 513 jours) nous
avons quelques renseignements sur la croissance de deux
Sélaciens.

Un chien de mer male (Mustelus sp. ) mesurant 55 cm lors
du marquage avait atteint 57,7 cm, 156 jours après. Une fe-
melle de la méme espece de 65 cm de longueur apres 439 jours
de liberté pesait, d'apres les renseignements fournis par le
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pécheur, 3 kg ce qui correspond a une longueur d'environ
75-80 cm. Une autre de 65,5 cm mesurait 67 cm, 61 jours
après le marquage.

Une raie rape (Raja radula) a vu la largeur de son disque
passer de 16,5 a 20 cm entre le 5. 01. 70 et le 15. 04. 70. Les
autres reprises montrent que la croissance des R. radula arri-
vées a maturité sexuelle est très ralentie. Une femelle de
39,7 cm de largeur apres 513 jours de liberté. avait atteint
40 cm. Un male de 36,5 cm, deux femelles de 36 et 40 cm de
largeur aprés respectivement 213, 105 et 409 jours de liberté.
n'avaient absolument pas grandi.

7. CONCLUSION

Les marques fanion et Archer que nous avons mises au
point sont facilement réalisables à peu de frais. Elles résis-
tent bien à. un long séjour en mer, les salissures s'y fixent dif-
ficilement et les lettres et chiffres qui y sont gravés ne s'a1-
tèrent pas. Le rejet des marques ne semble pas très important.
Dans le cas des fanions il faut que le fil de nylon soit passé
dans le chair du poisson au dessous des actinotriches de la
première nageoire pour que la marque ne soit pas rejetée.

Les premiers résultats obtenus sont encourageants et per-
mettent d'envisager une étude dynamique des populations de
Sélaciens des cotes tunisiennes et de leur exploitation.
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